
«On a une justice à deux vitesses»
T E X T E DENIS MAILLEFER

Nom de bleu cette histoire de BCV c'est vraiment
prendre les gens pour des c., je m'excuse mais il y
a pas d'autre mot, dit JEAN qui n'aime pas qu'on
se foute de la gueule des gens, même s'il ne sau-
rait pas trop bien comment définir les gens, par-
fois les gens sont les autres, ceux qui ne sont pas
JEAN, par exemple lorsque JEAN dit que les gens
sont de plus en plus malpolis, mais parfois aussi
JEAN peut faire partie des gens, lorsque, précisé-
ment, JEAN estime qu'on voudrait prendre les
gens pour des c., ce qu'ils ne sont pas, selon JEAN.
En fait, JEAN estime lui-même s'il évoque un cas
où il est avec ou contre les gens. Mais en ce cas
précis, les gens sont donc sous-estimés, d'après
JEAN qui s'en ressert un d'entrée. Ces gaillards
qui font de la politique bien sûr qu'ils sont cul et
chemise avec les banquiers, y font leur affaire
ensemble, et c'est tout combines et compagnie. Et
l'autre, là, Duchoud, qui a d'ailleurs une tête de
chou (JEAN conserve son humour en toute cir-
constance), il a foutu un chenit sans nom dans
cette banque, il a mis des tas de gens dans l'em-

barras, et il est même pas en taule, à ce qu'il
paraît il se la coulerait douce en faisant le bistro-
quet au bord du lac. Je peux pas encaisser ça, le
type qui dit: René je te remets un demi? Alors
qu'il devrait être au trou. On emmerde les gens
pour des broutilles et ces gros bonnets ils font pis
que pendre et on les laisse en paix. L'autre jour,
par exemple, j'ai dépassé une limitation de 
1 km/h, eh ben les types de la volante ont rien
voulu savoir j'ai dû payer. On a une justice à deux
vitesses, dit gravement JEAN, et ça c'est pas tolé-
rable. Moi personnellement, ça m'est égal, y a
longtemps que je suis à la Réifézen, passque c'est
une banque de proximité et qu'on prend pas les
gens pour des pompes à fric sans visage (JEAN a
parfois des tournures mélodramatiques), tu vas au
guichet, le gars te connaît, moi par exemple il me
dit JEAN, il me connaît, quoi. Les banques canto-
nales ont été trop gourmandes quand ça allait
bien mais maintenant que ça va moins bien il faut
payer la note et ça ça leur fait moins plézir.
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Sol d'entraînement
Spécialement aménagé pour que les joueurs puissent s'entraîner dans les vestiaires jusqu'à la dernière
minute avant chaque match. Souvent, ils simulent la rencontre à venir et mettent en scène leur victoire.
«Au moins, on aura gagné dans les vestiaires», se disent-ils.

Amulette  Chapuisat
«O esprit de Chapi, reviens à nous, ne nous abandonne pas
devant le but.» Ce sont les paroles que les joueurs de l'équipe – y
compris Chapuisat lui-même – scandent en choeur avant chaque
match, agenouillés, le front à terre et les yeux mouillés, devant la
petite statue de leur collègue au pied qui fut d'or.

Colle à pied
Spécialement mis au point par l'EPFL en exclusivité pour
l'équipe suisse, ce produit révolutionnaire permet de gar-
der la balle au pied sans effort. Avant le match, les
joueurs appliquent quelques points de cette colle à prise
rapide sur le dessus de leurs chaussures et de leurs
cuisses. Ensuite, dès qu'un joueur intercepte le ballon, il
n'a plus qu'à foncer vers le but en courant le plus vite
possible, la balle étant efficacement scotchée à lui. Cer-
tains sceptiques ont souligné la difficulté de se débarras-
ser de la balle au moment de shooter au but. Remarque
à laquelle l'entraîneur a répondu: «Au cas où, ils n'ont
qu'à courir jusque dedans la cage pour marquer.»

Balle téléguidée
Grâce à un système de radioguidage à distance, l'entraîneur de la Nati peut diriger
la balle depuis son banc. Conscient du caractère peu déontologique de ce procédé,
Köbi Kuhn n'utilise cependant sa télécommande que si ses joueurs ont vraiment trop
de problèmes pour garder la balle, ou s'ils n'arrivent vraiment pas à la chiper à leur
adversaire (ce qui arrive parfois). L'entraîneur se permet aussi, en dernière extré-
mité, de diriger la balle directement au but. C'est ainsi que la Suisse a battu récem-
ment le Liechtenstein 1-0.

Chaussures à chenilles
Conçus et fabriqués par la même société qui fournit l'armée suisse
en chars d'assaut, les souliers de l'équipe suisse permettent de se
déplacer sur le terrain avec beaucoup de célérité, ceci malgré leur
poids (2 kg pour chaque chaussure). Pourvu d'un moteur solide, ils
permettent d'atteindre des pointes de 25 km/h (les souliers classi-
ques ne dépassent pas 17 km/h), et donnent un certain avantage
pendant les sprints. Moins fatigués que leurs adversaires, les
joueurs sont aussi plus frais en cas de prolongations. 

LA POLICE NEUCHÂ-
TELOISE A MIS DES
ANNÉES À DÉCOU-
VRIR LES 11 SITES DE
PRODUCTION DE
CHANVRE. IL Y A
QUELQUE CHOSE QUI
VAL-DE- TRAVERS.
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